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EN FRANÇAIS
“Maintenant que le premier mi

nistre King a démontré qu’il peut 
parler français, peut-être la provin
ce de Québec sera-t-elle édifiée de 
voir s’élever un débat en français 
entre M. King et M. Meighen du
rant la prochaine session”. Pour
quoi pas? Le français est une belle 
langue, celle d’une importante mi
norité dans la Confédération. Elle 
a droit de se faire entendre au par
lement. Et puis, il ne parait pas 
plus étonnant- de voir deux députés 
anglais parler français que deux 
députés français parler anglais. M. 
King et M. Meighen donneraient là 
une jolie leçon à leurs collègues de 
langue anglaise.”—Le “Globe”.

Dans un pays comme le nôtre l’étude des questions économi- 
s’imposc surtout lorsque l’on constate que le malaise indus- 

souffrons retarde notre marche en avant. Le 
devoir des citoyens dans les circonstances devrait être de se ren
seigner pour connaître les causes réelles du malaise, et le remède 

à y apporter.

Les gantsUne personne peut mourir sans le 
‘^secours” du médecin. Les gants ont été longtemps considérés comme un accessoire du 

vêtement destiné à garantir les mains de la poussière et du froid. Cepen
dant, en remontant à des temps éloignés, on doit admettre qu’à travers 
les âges le gant était regardé- comme un symbole de la dignité, de la 
distinction, de l'élégance. Quelle est l’origine du gant? Il est bien dif- 

• ficile de l’établir. Les Romains, déjà, fabriquaient des gants en peau, 
en lin et, plus tard, en soie, qui avaient l’aspect de nos gants modernes 

Le célibataire peut être un ou découvrant la main et les doigts. Vers le Vie siècle, l’habitude de por- 
mais il a moins souvent 1 occas on ter des gants s’étend déjà à des usages différents, pour le travail, pour 
de le remarquer que l'homme ma- _ ,e combat> pour la parade.

que s 
triel dont nous >L I—No 11*

Les plus grandes Compa
gnies s’accordent à dire que 
l’annonce faite .par l’usage des 
buvards est celle qui rapporte 
toujours xles meilleurs résul
tats. Un bon buvard est tou
jours bien reçu, Nous avons 
des Buvards artistiques et li
thographiés dans toutes les 
couleurs s’appliquant à n’im
porte quelle profession, indus
trie ou commerce.

Le doigté: savoir prendre de Var
dans les poches de son mari 
qu’il s’en aperçoive.
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Cette question n'intéresse pas seulement l'homme de la ville, 

le fermier doit aussi s’en occuper surtout lorsque nos deputes 
sont à la veille de se rendre à Ottawa pour la session. Il est vrai

d'autres

A

iLLx.
que le gouvernement laisse entendre qu il ne fera pas
changements au tarif douanier, ceux qu'il a ordonnés à la der- rié' ... f” Mo5'ein A*>- le eant élalt 1= symbole d une décision royale, puis-
cnang , T _• m Que. lorsque le roi accordait à une ville quelconque le droit de marché,
nière session ont eu un effet assez désastreux, mais il tau ! Le bon vieux temps Ц était de règle qu’il envoyât un gant de la main droite. En 1420, le
ter pour que Von revienne à une meilleure politique fiscale. L’édit de Dioclétien émis en l’an gant semble, soit par utilité, soit par élégance, gagner plusieurs classes

Le “Industrial Canada” du mois de janvier consacre presque avant Jésus-Christ débute par-de la société. C’est alors que l’on voit apparaître la corporation des 
à la question du tarif au point de vue industriel une diatribe contre le coût de la vie. gantiers-partumeurs

discours du trône 
prévoit des élections 
Une session mouvem 
dement recommandé 
fions matérielles du p 
deadlock probable en 
ajourne à lundi proch

ne CO
-C

tout ce numéro
et agricole. Les articles sont signés par des hommes bien connus 
dans différentes sphères appartenant à différents partis politi
ques, ce qui est une preuve que les articles en question ne sont 
pas de la propagande politique.

Il v en a même un de grande importance, 
nécessaire à l’industrie de la chaussure et sur la construction mari
time, signé par M. Pierre Beaulé. chevalier et president des syn- , modc
dicats catholiques de la province de Québec. Ceux qui connais- t-ne centenaire, de Pennsylvanie.

M Beaulé pourront difficilement nier qu’il appartienne au s'est fait couper les cheveux à la 
parti libéral Cependant ce chef ouvrier, si estimé de tous ceux garçonne, malgré la mauvaise hu- 
qui le connaissent, prêche la protection, donne des conseils au j»a« « protection, de sa fille, 

gouvernement fédéral sur les changements nécessaires à sa poli- j e e 
tique actuelle si l’on veut faire disparaître le chômage du pays.

Plusieurs écrivains sur les questions économiques sont dans |
t- „Чж-pnrrléb Le Président. — Comment, mal- Dès la fin du XVIe siècle, la cou

le meme cas. I. ne autre preux e que .p u u ]c ^ heureux, avez-vous pu risquer vo- tume de se ganter semble définit!-,
pas ceux Qui s’occupent de ce sujet important c est que presque L hormeur votre liberté, tout vo- vement adoptée, mais est réservée, riaque, mais dans une écriture pri- 
tous, en une occasion ou en une autre, se sont déclarés partisans ! tre avenir, pour prendre trente mi- pendant quelques années encore, j m^^ve ^ Peu près inconnue jusqu’i-

aux classes plus élevées de la socié-l4’*
Sous Louis XIV. on constate !ments de manuscrits, trouvés en 

Asie Centrale, à Tourfan. et qui

Des armoiries datant de 1426 et enregistrées à l’Armorial de France
Le docteur à un député. — Mes attestent la fusion des deux métiers. Les gants qu’ils fabriquèrent plus 

Vous "Êtes père de trois tart* se distinguèrent souvent par le nom de leur parfum
Sous le règne de C Mûries VII de

Venez voir nos échantillons et vous en serez émer-
Gant à la veillés.félicitations. LE SENAT EST LE PLUS FORTviolette, à la peau d’Espagne, etcjumeaux.

Le député.___ Je demande le dé- France, on garnit les gants avec des dentelles. A la cour de Catherine
compté de *es gants étaient une merveille de luxe et de richesse, ornés

de broderie d’or, de perles ou de peintures, et qui atteignaient des prix 
très élevés, mais malgré leur prix, on en faisait une consommation
énorme.

Les prix sont à la portée de toutes les bourses.

Téléphonez et nous enverrons un de nos représen
tants avec nos échantillons.

UN BEAU ET BON BUVARD est toujours appré
cié et conservé.

Les amendements que M. King
la protection se propose de faire à la constitution 

du Sénat passeront probablement à 
la Chambre des Communes, grâce 

A la fin du XVe siècle et au commencement du XVIe siècle, à la complicité des Progressistes, 
il y a un luxe si grand dans l’usage des gants que la première épouse I mais ils n’iront pas plus loin. Le 
de Henri V fit garnir ses gants avec des diamants. En raison de la 1 Sénat les frappera de son veto, 
valeur qu’avaient les gants garnis de pierres précieuses, Henriette de Croit-on que les sénateurs libéraux 
France qui épousa Charles 1er d’Angleterre, en 1621, ne reçut comme vont mettre volontiers leur tête sur 
présent, que six paires de gants.

DES E
sent

La session qui s’est ouverte 
[ntértt, d’autant plus que c'e 
Lions générales qui se produi
I que la session soit très longs
II être considérablement devan 

Comme on le prévoyait le pi
L beaucoup de nouveautés. I» 
maires formaient un intéressai 
| déclarations publiques de l'ht 

ont chassé tous les dont'

J. O. Villeneuve & Co.j le billot?
Même si le gouvernement réus- 

, qua pour sa protection les bons gé- jsissait à faire entendre sa voix àAu XVIe siècleDevant le tribunal
329 RUE DALHOUSIE,Downing Street, le Sénat ne pour

rait être modifié assez tôt pour que 
les Progressistes tirassent quelque 
profit de cette réforme. Les élec
tions générales auront lieu à l’is
sue de la session, et si peu de Pro
gressistes vont sortir vainqueur des 
urnes!

La plue importante réforme que

Le document est en langue sy-
Tel. R. 6366 OTTAWA, ONT.

On n’en avait que des frag-d’une commission indépendante du tarif.
Libérer le tarif douanier de la politique ferait l'affaire de

sérables sous dans cette caisse?
Le prévenu.—Vous avez raison, té

| monsieur le président, mais que que le port du gant se répand de 
| voulez-vous! Il n’y avait que cela! plus en plus

leurs,
La suggestion principale et 

jon à réduire ses pouvoirs et 
te de loi à ces modifications.
«es mutilations de ses pouvoirs 
iduiront, en Chambre haute, «

tous les hommes d’affaires sérieux.
Les articles du "Industrial Canada” offrent une étude inté- 

Xous reviendrons sur ce sujet dans une autre occasion. -

sont des traductions du livre reli
gieux de l’hérésiarque Manès.

M. de la Fuye a pu reconstituer 
l'alphabet de cette écriture antique, 
et ainsi traduire de texte syriaque, 

I il conclut:
] —“Nous nous trouvons donc en
! présence d'un document unique, qui 
semble être le prototype de cette 
écriture manichéenne propagée en 
Asie avec l’hérésie de Manès. Elle 
traversa la Perse, l’Asie centrale, 
jusqu’aux confins de la Chine, où

"Il faut avoir des TEL. RIDEAU 4267.
gants quand on donne la main à 
une dame”, écrit Antoine Courtin.
En parcourant les musées princi
paux, on constate que l'on faisait, 
de 1500 à 1700. un 
fréquent des gants dans différentes 
circonstances de la vie. De grands 
maîtres de la peinture nous dévoi
lent. dans quelques-unes de leurs 
oeuvres, un peu de l’histoire du 
gant. Au Musée du Louvre, un ta- 
blëau du Titien: “L'Homme au ,
Gant", montre un personnage im- on la trouve au Ville siècle de notre ont toujours été bonnes entre les

®re ” (leux plus vieilles provinces cana-
I Le comte Delà borde, président diennes, trop de querelles les ont 
і t'*e l'Académie, félicita vivement le divisées dans d’autres domaines, 
savant colonel de sa belle décou- Ce n’est pas le moment d’appuyer

ressante
Il ne faut pas oublier que la question du tarif est vitale pour la ; 
prospérité et l’avenir du pays. C'e-t le temps plus que jamais 
de bien l’examiner lorsque de l’ouest arrive le cri de la séparation 
du Canada, de l'annexion de notre pays aux Américains 
Progressistes choisissent bien leur temps pouf aborder un tel 
sujet lorsque le chômage augmente partout que les Etats-L nis, 
à la demande des cultivateurs, songent non seulement à mainte-

le gouvernement puisse accomplir, 
dans les circonstances actuelles 
c’est de faire entrer au sénat le plus 
grand nombre possible de partisans. 
Cinq sièges sont aujourd’hui va-

duiront.

Amour et confort
Jeunes mariés britanniques, en

Lui.—Tu es bien installée? 
Elle.—Oui. dear.
Lui.—Le dossier est moelleux? 
Elle.—Oui. dear.
Lui.—Pas de courant d’air?
Elle.—Non. dear.
Lui.—Parfait! Changeons de pla-

L Discours du Trône parle < 
éditions matérielles dans le pi 
l’état des récoltes dans l’Oui 

la certainement favorablemc 
Lunenté par les autorités. I 
lx de transport formeront un i 
; de discussion, mais la forme q 
mdra le débat dépend en gran 
rtle du verdict rendu par la Co

On ne touchera guère au ta 
rant la prochaine session, pai 
з la réduction des revenus a je 
їв un grand embarras le gouvi 
nent qui, peut-être, resserrera 
des impôts.

THE
usage assez

Les
D’autres vacances se pro- 

Qu’il remplisse les vides 
de ses créatures!—La “Patrie”. Jodouin - MacDonald

COMPANY
BONNE ENTENTE 

“Si les relations commerciales
la protection contre le Canada, mais à la rendre encore plus

efficace
C’est pendant une telle période de dépression que les Progrès-1 e" 

sistes. alliés non déguisés des libéraux, menacent l'Est de passer 
aux Américain' si on ne fait pas d’autres concessions tarifaires.

portant de la République de Venise 
qui s’appuie sur un pan du rocher 
et qui tient, dans sa main gauche 

STRE- gantée, le gant de sa main droite, j 
se de la force. On гар- 1 a tableau de Vélasquez, "Portrait I 

porte que Talius. roi des Sabins, de Philippe IV” représente ce mo 
• ayant reçu le 1er janvier, comme un parQue en costume de chasse avec
I bon augure, des branches coupées des Sants à manchettes montant
dans un bois consacré à STRENAE. très Ьаи* au-dessus du poignet.

: l'usage s’établit de se faire des pré-
“L’an dernier le gouvernement a réduit la taxe de vente et les t gents 

droits de douane de 24 millions de dollars comptant que la reprise sents prirent le nom de 
du commerce compenserait cette perte de revenu. Je ne voudrais іd où nous avons fait “étrennes’ 
pas être indiscret sur le "Chapitre du budget mais je dirai que nos | » « •
espérances ne se sont pas réalisées. Cette réponse de l’honorable Coquille»
George P. Graham, premier ministre intérimaire à une délégation On en trouve de délicieuses dans Le Mugée Dauphinois à Greno 
d’Ontario qui est venue ces jours derniers demander au gouverne- les journaux de Haïti. L'un d'eux bIe renferme également une mer-
ment une réduction de l’impôt est peu rassurante pour le contri- aftirme- en manchette, que M. Her- yejjjeuse collection de gants

riot a déclaré qu'il saurait défendre

Le Foyer des Bons
Prennes
L'étymologie de 
range. Ce mot vient de 

N'AE’, dée

mot est assezQuelque soit l'opinion politique d'un homme, à cause de la 
situation critique qui existe due à la concurrence étrangère et . 
autres causes, il est de son devoir d’examiner la question du tarif 
au point de vue national. C’est une étude très intéressante.

sur ces divergences d’opinion. A 
tous les points de vue, l’union est 
désirable entre les provinces- 

Appelés. la veille de Noël, à Sey- soeurs. Une union basée sur le pa- 
mour Plare, pour y éteinefre un triotisme et le respect mqtuel des 
commencement d’incendie qui s’é- nationalités anglaise et française 
'.ait déclaré dans un petit apparte- servirait les intérêts généraux du 
ment occupé par une vieille fille, Canada' et les intérêts particuliers 
miss Mary Darnell, les pompiers du Canada français. Il importe 
trouvèrent celle-ci étendue au mi- donc qu’on y travaille, en dépit des 
lieu d’un monceau de papiers et de obstacles dont certains agitateurs 
vêtements qui se consumaient len- obstruent continuellement la voie 
tement. La vieille fille, transportée des pacificateurs.”

TABACS| Rêve d’amour
LE DISCOURS DU TRONE

inorables Membres du Sénat, 
Membres de la Chambre 

des Communes.
II me fait plaisir de vous souhi 
la bienvenue à la quatrième s< 

n du quatorzième parlement. 
La situation économique du mo 
entier s’est améliorée considéi 
'ment depuis la dernière sessic 
Canada, l’année 1924 

>grès sensible. Dans le comme 
seul, l’excédent des exportatio 

• les importations a été de pl 
$260,000,000. L’année actuel 
nmence avec la perspective d’i 
reloppement stable et solide. 1 
îation financière et commercia 
»se entrevoir le retour proche 
l’or pour étalon de monnaie co

Pas de réduction de taxe Spéciaux pour épiceries, Biscuits, Bonbons, Balais, Cigares et 

Cigarettes, Tabacs Canadiens en feuilles, torquettes 

ou rôles.—Parfums, Nouveautés, etc., etc.

Van Dick, dans un portrait peint 
à la même époque, et ces pré- par lui-même, est vêtu d’un costu-

Strenae” me noir garni de dentelles et la 
main gantée de noir. Enfin, plus 
moderne, le tableau de Carolus Du- 

, rand. au Musée du Luxembourg, 
"La Dame au Gant". 311 Rue Rideau, Ottawa Ont.

à l’hôpital, y expira quelques heu
res après son admission.

Les vieux papiers auxquels le feu 
avait pris étaient des lettres d’a
mour et les vêtements étaient ceux 
du trousseau d’une mariée d’il y a 
cinquante ans. La vieille demoiselle, 
qui vivait seule et passait pour as
sez excentrique, émue par l’appro
che d’un anniversaire qui lui était 
sans doute particulièrement cher, 
avait voulu ressusciter les souve
nirs d'un bonheur qui ne s'était pas 
réalisé. Elle avait sorti de ses cof-

L'Evénement”. accuseI
LES PROGRESSISTES 

Le parti progressiste se meurt-il? 
On l’annonce de nouveau, sans 
qu’on puisse accoler une foi en
tière à la nouvelle. Tant de fois, 
depuis 1921, on sonna le glas de 
l’extrême-gauche, sans que celle-ci 
s'en portât plus mal!

Ou plutôt, non; elle se porte plus 
mal qu’à son entrée au Parlement. 
Si le troisième parti n'est pas prêt 
de mourir, il a certainement perdu 
de sa vigueur, en Chambre aussi 
bien que devant l’électorat. L’his
toire des trois dernières années le 
prouve à coup sûr.—La "Presse”.

buable.
. . , - • r la France contre tous les “facé-

M. Graham admet que le gouvernement a tait îausse route ; ,ieux-, car c,est ainsi que le typ0_
l’an dernier en se rendant aux désirs des progressistes en adop- | graphe haïtien désigne U 
tant certaines modifications à notre régime d’impôt. M. King. Dans un autre, un de nos confrères 
au cour» de sa dernière tournée politique dans l’ouest et dans j haïtien célèbre sur le mode lyri- re comptait 64 maîtres-gantiers, et

la liberté des modes féminines îa viIIe de Grenoble était classée
tuelles qui permet aux

.

Les gantiers

ABONNEZ-VOUS AU “CANADIEN”fastieux.
En 17 72, le département de l’Isè-

Ontario a insisté surtout sur le fait que le gouvernement a fait ,3ue 
cette réduction de la douane. femmes comme le centre le plus important 

pour la fabrication du gant. Cepen- 
Et dant jusqu’en 1850, les progrès 

opposant que le corps faits dans cette délicate industrie,

te.

Donnez à votre 
Correspondance

,n Innés, en robesmontrer s nus, gorges 
courtesL’aveu de M. Graham enlève à la propagande politique de 

chef cet argument dont il faisait grand cas. M. King ne parlera
he problème qui préoccupe 
18 mes ministres à l’heure 
Ue est celui du coût de la vi 
ils font tous leurs efforts 
éüorer les conditions qui s’y ra 
hent.

îi ajoute, en ■■■■)
plus de cette réduction de la taxe puisque M. Graham admet au-1 d'une femme qui se noie dans un fureDt assez lents, malgré l'art et

cours d’eau remontera toujours le &oût, les traditions transmises 
de père en fils, la confection des

jourd’hui que le gouvernement à fait erreur fres сеє atours qu'elle n'avait ja
mais portés et les vieilles lettres 
jaunies qui lui parlaient d’amour.

L’idylle de sa vie manquée avait j 
revécu devant ses yeux, et terrassée 
par l’émotion, miss Darnell s’était

Mais il y a plus : à la prochaine session il ne faut pas compter ’courant:
“Lecteur, si ta femme s’est noyée 

ms la rivière, ne la cherche pas 
jen aval, cberche-la en “amant".

Quelle cl 
écrire “en amont”!

gants était défectueuse; l’adapta
tion exacte du gant à la main 
n’existait pas. Il fallait beaucoup 
compter sur l’habileté de l’ouvrier 
et un peu sur le hasard. Des gants

que le gouvernement réduise la taxe. En présence d'un déficit 
considérable M. Robb devra forcément compter sur toutes ses r’a IL économie même la plus rigo 

H86 dans les dépenses publiqui 
suffit apparemment pas à réso 

r cette question pressante ni cel 
f imPôt8 qui en est l’accessoir 
I solution définitive de ce probl 
І dépend en grande partie de l’a 
bissement de la production 
tablissement de marchés 
aux et plus vastes. Il ne faut pt 
blier que le fardeau 
Pûts est dû principalement au 
Penses incontrôlables 
i obligations imposées par 1 
erre et de la situation obérée dt 
îmlns d® fer nationaux.
Afin d’aider à cet accroissemer 
’ l’exploitation de

L’ECLIPSEsources de revenus. Le ministre intérimaire des Finances parait 
excessivement contrarié par les résultats de la politique tinan-

peut être assuré que le gouvernement ne tentera nullement de 
réduire la taxe quoiqu'il l’eut promis à la dernière

La délégation de, ces jours derniers a demandé de plus de 
réduire le taux de l’affranchissement postal en enlevant le timbre 
supplémentaire d’un sou. “Cela relève du ministre des Finances 
(M. Robb) a répondu Thon. Charles Murphy pour ne pas à avoir 
à refuser lui-même. M. Fobb n’a pas répondu.

Ainsi la faillite financière où nous a entraînés la politique de 
M. Robb nous prive d'une réduction des taux postaux. Nous 
tons en définitive au même point ; nous ne faisons aucun progrès. 
M. Graham se charge lui-même d’expliquer la chose en disant que 
le gouvernement a fait erreur en réduisant la taxe comme il! 
Га fait l’an dernier. Ainsi

L’éclipse n’a pas été 
du moins en cette partie du 
où elle n’a été que partielle. Au 
moment où tout le monde, les yeux 
fixés au firmament, espérait 
voir contempler le phénomène dans

un succès:rreur pour
accoudée sur la table pour pleurer, 

de même pointure avaient rarement j Un paquet de lettres avait glissé de 
la même dimension.

session. Dès maintenant on
ses genoux dans la cheminée et le 
feu avait envahi la pièce.

Le rêve de l’infortunée s’est 
achevé dans la mort.

En 1832, un fabricant greno
blois. Xavier Jouvin, parvint après 
de longues et minutieuses recher
ches anatomiques, à déterminer les 
dimensions moyennes des mains en 
longueur et en largeur, et établit

La lecture des dictionnaires

Uh Anglais, fraîchement débar
qué à Nevers. voit^ passer des mili-

pond: "C’est une patrouille.”
L’Anglais se le tient pour dit, 

n’insiste pas et se met à l’écart pour 
consulter le dictionnaire de poche 
qui ne le quitte jamais.

Il trouve:
fiui fait une ronde.

Il cherche “escouade" et trouve 
détachement.

Il cherche détachement” 
trouve: dégagement.

Il pomme ju.qu ap bout Bon en- CrenobIe a parcouru rapidement 
quête et trouve "dégagement”: i«- lc" étape” d'un développement 
,„e secrète. grandiose. En 1851. l'exportation

.. .. française est de 40 millions de
mo? "ronde"6 , , Г a!!rrane*. De 1867 à 1878. sa pro
gram : ùn "action annuelle es. de 70 millions

environ. De 1899 à 1900, malgré
-ela lui suffit, il -«ait mainte- ! ja concurrence étrangère, cette 

nant qu’une patrouille, c’est une production s’élève de 90 à 93 mil- 
issue secrète qui chante une chan- lions, dont 60 pour cent destinés à 
son à refrain. l’exportation.

Enfin, les statistiques de 1921

et t
<V'tout son étrange mystère, des nua

ges opaques sont venus obscuscir 
: le roi des astres et Mme la Lune. 
En somme, le coup a été à peu près 
raté

/informe. On lui ré-
actuel d<Un connaisseur

Un prince italien avait fait faire j 
une belle statue, à Rome, par le

le système-des pointures des gants. 
L’invention de la main de fer ap
pliquée à l’emportepièce compléta 
celle de Xavfér Jouvin et la mise 

patrouille”, escouade en pratique de cette ingénieuse mé-

provenaiTant pis pour nous. Prenons-
nous-en aux astronomes et aux sa-meilleur sculpteur de la ville

Aussitêt qu'elle fut achevée, il vanta pour gui la terre et >«s deux 
n’ont pas de secrets 
n’ont-ils pas commandé aux nuages 
de prendre une autre direction? 
Dieu seul est grand et tout-puis
sant, n'est-pas?

res-
Pourquoialla la voir, et, l'ayant considérée | 

des pieds jusqu’à la tête, il y trou
va—ou crut y trouver—quelque 
chose à redire.

Le sculpteur n’était pas de son j 
avis, mais il se garda bien de dis-

«5 Stbode donna à l'industrie gantière 
un essor considérable, facilitée en
core par l'introduction en France 

el de la machine à coudre les gants. 
Depuis cette date, la ganterie à

nos riches pre 
naturelles, rien n’est n< 

si pour attirer les meilleurs lu 
Brants vers le Canada et

au lieu d’améliorer Ja situation il l’a 
aggravée. L aveu de M. Graham est pour le moins surprenant 
mais il est certainement sincère.

{ Consolons-nous de notre décon- assure
r établissement dans les région
xploitéesfiture, en pensant que jamais plusXXX. cuter et, en habile courtisan, il

s'empressa de dire qu'il allait re-|leB BénérMons actuelles n'assiste-
ront à un autre phénomène de ce

que traverse notre in 
jnse réseau de transport. Des me 
69 8eront prises en temps et lie 

ur activer la colonisation d’autre 
Titolres fertiles 
>n de la rivière La Paix.
^ coût de la

Le Japon et nous
La législature de la Colombie-Anglaise adoptait unanimement 

K ces jours derniers la résolution de l’hon. Wm. Sloan qui demande 
l'exclusion totale des Japonais dans cette province. "Les Japo
nais, a déclaré Пюп. M, Sloan mettent en péril la vie même de la 
province. Depuis 1921. 1,070 chinois et 2,660 japonais sont nés en 
Colombie tandis que 4,718 orientaux sont entrés dans la province.” 
Insistant sur ce problème social l’hon. M. Sloan a ajouté que l'est 
semble trop indifférent à la gravité de b situation. “Non seule
ment devons-nous combattre cette immigration nous devons la 
faire cesser totalement”, dit-il.

Pour remédier à ce grave problème la province n'a d'autre 
moyen à sa portée qu’un appel au gouvernement fédéfal. C’est 
pour cette raison que la Colombie demandera au gouvernement 
<*tte année l’abrogation du traité anglo-japonais. “Tant que ce 

. traité restera en vigueur le Canada sera lié” dit le ministre qui 
: ajoute: “Si les Etats-Unis avec une population de 106,000,000 

des mesures de protection que doit faire le Canada avec 
population de 8,500,000?” /
Il y a déjà 17 ans que M. Ralph Smith a demandé au gouver

nement fédéral de faire cesser cette immigration qui a constam- 
tt augmenté depuis cette date.
A la prochaine session le gouvernement sera de nouveau in

vité par la députation de la Colombie-Anglaise à abroger le traité 
actuel et d’adopter des mesures restrictives contre l’immigration
au pays.

Ce sera l’une des plus importantes questions à l’ordre du jour.

®n Caractère Bistmttif.médier sur-le-champ aux défauts 
qu'on lui signalait.

Il prit son maillet et son ciseau, ! 
avec un peu de poudre de marbre 
et feignit de retoucher l’endroit 
trouvé défectueux par le prince, en 
laissant tomber adroitement un peu 
de la poudre de marbre qu’il avait 
dans la main.

Le prince l’arrêta tout à coup, et, 
reculant pour mieux juger l’effet:

Comme cela. . . 
c’est très bien. .. c’est admirable. .. 
Merci, mon ami. . . vous lui avez 
donné la viç!... *

i genre. La prochaine éclipse ne se 
produira que dans 200 ans! A 

j moins que la science ne découvre 
le secret, devine comme au bon 
temps de Mathusàlem!

:
telle que la ré

production des ma 
res creml<ires et des articles né 
,e 6 la rie a été diminué pa 

réductions faites

—La "Patrie". S NOUS IMPRIMONS

100 Feuille* de Papier à Lettre et 
50 Enveloppes pour....................................

f PAS D'ELECTIONS au tarif et і 
axe sur ]es venteB lors de ,a der
re session. Néanmoins, il de 

de Plus en plus évident qu. 
rrais d'exploitation et les tau: 
report par terre et par me, 

“Utuent un faefeur 
d que le

' “Le gouvernement ne dispose 
que d’une voix de majorité; en plus 
Il a affaire à un sénat hostile et 
qui a déjà rejeté un bon nombre 
de ses mesures.

S’il est nécessaire d’un nouvel 
endossement populaire pour don
ner de la force à l’administration 
du pays, cette session pourrait bien 
être la dernière.

Mais si, au contraire, aucun évé-

montrent qu’il a été fabriqué à Gre- 
: noble 600,000 douzaines de gants, 
d’une valeur totale de 200 millions 

Pae. de francs, dont 70 pour cent ont 
été exportés aux Etats-Unis.

Superstition* de footballeurs
Un international anglais ne peut 

pas jouer si sa femme n’est 
dans la tribune;—d’autres refusent 
de marcher avec des bottines neu
ves, parce que cela porte malheur 
et donne peut-être des cors aux 
pieds;—certains Clubs 
cent jamais nne partie sans avoir 
Inscrit, à la craie, un signe cabalis
tique sur le ballon;—un célèbre 
gardien de but n’admet pas que l’on 
fasse entrer la balle dans ses filets 
pendant les quelques minutes de 
mise en train précédant le match: 
—nn centre avant ne botte jamais 
le ballon tant que le lacet est tour
né de son côté;—enfin plusieurs 
joueurs écossais donnent de la 
main quelques tapes sur 1# sol en 
arrivant snr le terrain.

—Là, dit-il. .
PAPIER DE LUXE

Le tout dans de jolies boîtes aussi impor 
tarM douanier quant і 

*‘tet 8ur les productions et 1< 
la rie- Mes conseillers soni 

°" 9ue le Parlement devrali 
° ‘ ét“4ler, au cours de la pré 

Session, la question d'effec 
”e fus grande liberté da 

,lc des denrées 
des taux de

« entre provinces et localité!
Ia diminution de ces taux sut 

«Pétitions maritimes des pro- 
“ de la ferme.

Choix de trois couleurs: Bleu, Rose, Fawn.“On boit plus dans les- familles 
aujourd’hui, s’écrle-t-11, qu’autre- 
fois; Il existe deux fols plus de fa
bricants de bière (home brewers) 
dans Ontario que dans toutes les 
autres provinces; des alambics 
fonctionnent partout; le “bootleg
ging” a pris des proportions alar
mantes; on évada la loi et l’on s'en 
moque. Bref, si oiwboit moins en 
public, parce que le “bar” est sup
primé, il se consomme beaucoup 
plus de boisson à la cachette. Res
treindre la vente des liqueurs pour 
des fins médicales est nne véritable 
tsree.” — Le “Standard”.

Langue antique

Le colonel Allotte de la Fuye, qui 
est un très savant orientaliste, a 
présenté, dernièrement à l’Acadé
mie des inscriptions et belles-let
tres, de France, une Inscription 
trouvée à Hit, sur l’Euphrate, et 
qui faisait le désespoir des maîtres 
de l’hébreu, des cunéiformes, du 
panique et même de l’araméen 
elàsslque.

Le colonel en présente U traduc
tion. C’est une inscription magique 
commentant les dangers qui mena
cent nn nommé Chflaï, lequel tnvo-

ne commen-

nement ne se produit pour heurter 
la marche du gouvernement, 11 se 
peut que le parlement remplisse don 
mandat entier.”

VENEZ LES VOIR A NOS BUREAUX ns U 
par l’uniformisa- 
transport ferro-Le "Canada”.

E. J.A LBELLE| DE RETOUR IMPRIMEUR
EDITEUR des mines, det

Mademoiselle Marie-Blanche Mo
rin, O. M. O. du Sanatorium Olock- 
ner, de Colorado Springs, Colo., est 
de retour ches sa mère, Madame J. 

A. Morin, rue 8t-Joseph.

329 RUE DALHOUSIE

Щ UEdifice de 1 пишім St-Joseph du Canada.
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